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68 LE N(

Un oubli

Tiburce avait reçu à Pâques son brevet

d'instituteur, accompagné d'excellentes

paroles et de bons conseils. II
allait pouvoir désormais voler de ses

propres ailes loin du vieux nid familial.

Aussi la Feuille des Avis officiels
était-elle maintenant sa lecture de chevet.

De jolis noms de villages de chez
nous : Bournens, Gollion, Gingins lui
feraient oublier les illustres pédagogues
qu'on lui donna en exemple : Herbart,
Comenius, Pestalozzi.

Il fit son choix.
Un lointain cousin et un ami de son

père habitaient précisément le plus
sympathique de ces villages. Ils avaient
tous deux une charge honorifique et
leur mot à dire dans les affaires de la
commune.

Tiburce partit donc un beau jour à

vélo. Rasé de frais, la mine avantageuse

mais le maintien modeste, il avait
tous les atouts pour lui.

Il vit le syndic dans sa cuisine, le
secrétaire aux champs et il but trois
verres au guillon du président de la
commission des écoles. Le lointain cousin

et l'ami du père offrirent
spontanément leur appui.

Bref, tout allait comme sur des
roulettes et Tiburce tenait sa nomination.

Une semaine passa, puis une
deuxième.

En ouvrant un matin le journal local,
Tiburce lut avec stupéfaction qu'un de
ses camarades avait été nommé dans
le dit village.

Du coup, les bras lui en tombèrent
Que s'était-il donc passé
Tiburce et ses parents allèrent aux

renseignements.
Ce qui s'était passé Une chose toute

simple : Tiburce avait oublié d'adresser

sa « postulation » au Département
de l'instruction publique M. Matter

1VEAU

La soupe... aveugle

Au siècle passé, bien des artisans de

village : cordonniers, selliers, tisserands,
se louaient à la journée chez les particuliers.

Ils étaient souvent mal payés et pas

très bien nourris. Tout était vite assez

bon pour eux. Pas partout, heureusement,

car dans certaines maisons — Respect —

on était bien traité. Mais dans d'autres...
Un cordonnier — mon grand-père —

travaillait justement dans une ces maisons.

A l'heure de midi, en voyant la soupe

qu'on leur servait, il dit à son ouvrier :

— Va me chercher un bout de « legnw
(du ligneul) pour mener la soupe

L'ouvrier ne comprend pas.
— Tu ne vois pas que la soupe est

aveugle, qu'elle ne voit pas clair
La maîtresse de maison, elle, avait corn-

/pris l'allusion. Et le lendemain, il y avait

des yeux... de graisse sur le potage.
C. M.

Por la Veilla

et

La Veilla à l'Oltô

de Jules Cordey (Marc à Louis)

Deux volumes que tous les lions
patoisant« doivent posséder.

Voulez-vous faire plaisir à l'un d'eux?

Envoyez-les lui comme cadeau de fêtes.

Elles sont bientôt là

Prix : Fr. 5.50 par volume.

S'adresser à l'Administration du Conteut

ou dans toutes bonnes librairies.
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